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DE L’OBJET À LA RESTITUTION DES RITES CHEZ LES LÉMOVICES. APPROCHE

MÉTHODOLOGIQUE À PARTIR DES CAS DU SANCTUAIRE DU BOIS DE BRÈDE

(CREUSE) ET DU SANCTUAIRE AUGUSTÉEN DE LIMOGES (HAUTE-VIENNE)
Dans le cadre d’un travail doctoral initié en 2022, la question de

l’identification des rites à partir du mobilier archéologique a nécessité la
mise en place d’un protocole de travail en laboratoire et sur le terrain.
L’objectif est de pouvoir comprendre les espaces de dépôt et de
réalisation des rites au sein des lieux de culte et, quand cela est possible,
d’identifier les gestes réalisés. Les deux exemples (fig. 1) présentés ici
constituent deux études de cas qui sont reprises dans le travail doctoral.
Ce sont deux sites chronologiquement et morphologiquement différents
qui nous permettent d’aborder la question de l’identification des rites à
partir de deux méthodes différentes.

Étude de cas 2 : le sanctuaire augustéen de Limoges

Étude de cas 1 : le sanctuaire du Bois de Brède 
(La Souterraine, Creuse)

❖ Focus 1 : les monnaies au Bois de Brède, une attestation de la
pratique du stips ?

98 monnaies ont été découvertes dont 35 dans les couches liées
à la fréquentation du sanctuaire. Les monnaies constituent l'un des
objets les plus représentés dans les lieux de culte, notamment dans les
derniers siècles de l'Age du Fer et le début de la période romaine. Elles
sont également nécessaires au fonctionnement des sanctuaires. Leur
présence en grand nombre n'est donc pas inhabituelle. Toutefois, elles
ont presque toutes été découvertes sur les sols autour de la cella ou
dans les environs proches de cette dernière (fig. 3). Aucune trace de
mutilation n’a été observée. Les monnaies étaient posées sur les sols
et aucune structure liée à la collecte volontaire de monnaies n’a été
mise au jour. Les monnaies peuvent donc être considérées comme des
offrandes qui auraient été jetées et non déposées.

Durant les deux campagnes, en 2023 et 2024, l’intégralité du
mobilier archéologique issu des fouilles a été localisé à l’aide d’un
tachéomètre. Le mobilier est pointé par US et par type (FAU, CER, LIT,
VER, MET). Les points sont ensuite projetés dans un SIG et peuvent être
discriminés selon leur type.

La répartition spatiale du mobilier montre une importante
concentration d'objets et de fragments d'objets dans l'angle Nord-Est du
temple central (fig. 2). L’Est revêt une importance particulière dans la
liturgie romaine puisque les temples sont majoritairement orientés dans
cette direction et les rites ont lieu devant l’entrée du temple (VAN
ANDRINGA 2021 : 63). Le sédiment renfermant ces éléments est très
sombre et contient des fragments de charbon, notamment dans la petite
fosse devant l'entrée du temple. Le mobilier retrouvé se compose
majoritairement de monnaies, d'ossements et de quelques fragments de
céramique.

Figure 2. Résultat de la spatialisation du mobilier archéologique atour du temple 2 du 
sanctuaire du Bois de Brède.
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Figure 1. Plans des sanctuaires du Bois de Brède et de Limoges, d’après diverses sources.

❖ Focus 2 : des lampes pour des cérémonies nocturnes ?
Parmi les objets originaux retrouvés au sanctuaire de Limoges, les lampes en

terre cuite paraissent à part. Ces objets sont rarement présents dans les lieux de
culte et peu offerts dans les sanctuaires romains (FAUDUET 2010 : 268). Les lampes
sont conservées principalement sous forme de fragments. Elles ont été retrouvées
dans les fosses et puits situés en dehors de l’espace sacré (fig. 5), probablement
en rebus. Cette situation n’est pas sans rappeler les milliers de lampes découvertes
dans les fosses dépotoirs du sanctuaire de Lardier (BÉRARD et GUY 1997 : 248-250).
Bien qu’assez nombreuses pour signaler leur présence, les lampes du sanctuaire de
Limoges ne sont pas considérées comme des offrandes, mais plutôt comme les
témoins de cérémonies se poursuivant après le coucher du soleil ou pendant la
nuit (MANIQUET et LOUSTAUD 2016 : 122). Une inscription retrouvée à Limoges atteste
d’ailleurs une longue série de fêtes lors de la fondation de la ville, contemporaine
de la fréquentation du sanctuaire, pendant dix jours et dix nuits (MANIQUET 2017 :
66-69).
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Figure 5. Localisation des lampes et fragments de lampe dans le sanctuaire de Limoges
(d’après MANIQUET 1998).

Pour les autres sanctuaires choisis pour l’étude du mobilier, l’inventaire des
objets a été réalisé dans les rapports d’opération. Les informations concernant les
objets et fragments ont été saisies dans la table « Mobilier » de la base de données.
Chaque enregistrement est ensuite relié à une table de polygones dans un SIG
permettant la projection du mobilier grâce à un identifiant unique. Les informations
saisies dans la table « Mobilier » permettent ainsi d’étudier spatialement les objets à
travers plusieurs prismes : matière, catégorie fonctionnelle, état, trace de rite
(mutilation), etc.

Cette approche a été mise en place pour le sanctuaire augustéen de Limoges,
fouillé entièrement en 1998 (MANIQUET 1998). Elle a permis de faire apparaître la
densité de mobilier par structure (fig. 4) ainsi que la présence d’objets et restes en
lien avec la pratique de la commensalité (céramiques de service et de boisson) et
du sacrifice (restes de faune).

Figure 3. Localisation des monnaies issues des couches de fréquentation au sanctuaire 
du Bois de Brède.

Figure 4. Densité du mobilier archéologique dans les structures du sanctuaire de Limoges
(d’après MANIQUET 1998).
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